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OBJET : SITUATION A 18 H.

1) J'AI ETE AVISE A 15 H PAR M. KOLOKOLOV, VICE-MINISTRE DES AFFAIRES
ETRANGERES DE LA RUSSIE QUE L‘AMBASSADE ETAIT INVITEE COMME QUELQUES AUTRES (GB, EU,
RFA) A DESIGNER UN DE SES MEMBRES POUR ACCOMPAGNER M. SILAEV EN CRIMEE, EN VUE D'UNE
RENCONTRE AVEC M. GORBATCHEV.

J'AI DESIGNE M. PEISSIK POUR CETTE MISSION.

AU COURS D'UNE REUNION COMMUNAUTAIRE TENUE EN DEBUT D'APRES-MIDI, IL AVAIT ETE

DECIDE QUE TOUS LES AMBASSADEURS DE LA COMMUNAUTE IRAIENT SALUER M. SILAEV A
L'AEROPORT. JE ME SUIS DONC RENDU AVEC LE MINISTRE-CONSEILLER A VNUKOVO OU NOUs

AVONS RETROUVE MM. SILAEV ET ROUTSKOI. A NOTRE ETONNEMENT AUCUN DE NOS COLLEGUES
N'ETAIT PRESENT. DE SORTE QUE M. PEISSIK EST LE SEUL MEMBRE D’UNE AMBASSADE ETRANGERE
A FAIRE LE VOYAGE DE CRIMEE.

AU MOMENT OU L‘AVION COMMENCAIT A ROULER SUR LA PISTE, SONT ARRIVES MM.
PRIMAKOV ET BAKATINE. CEUX-CI SONT MONTES A BORD.

VERIFICATION FAITE, MES AUTRES COLLEGUES N'ONT PU PARVENIR A TEMPS A
L‘AEROPORT. IL EST POSSIBLE QU‘UN SECOND AVION SOIT MIS A LEUR DISPOSITION.

2) J'APPRENDS A L‘INSTANT PAR UN CONSEILLER DE M. ELTSINE, M. ANDREI CHKURKO,
QUE L'AVION DE LA JUNTE, VIENT D’ATTERRIR A L’'AEROPORT MILITAIRE DE SIMFEROPOL.

COMME JE LUI DEMANDAIS SI L‘AVION DE M. SILAEV POUVAIT ETRE EMPECHE DE SE POSER
EN CRIMEE, MON INTERLOCUTEUR A MARQUE QUELQUE INCERTITUDE. IL A AJOUTE QUE LES
COMMUNICATIONS AVEC LA REGION ETAIENT TRES DIFFICILES. DANS CES CONDITIONS LE RETOUR
DE M. GORBATCHEV A MOSCOU CE SOIR EST LOIN D'ETRE GARANTI. EN TOUT ETAT DE CAUSE, M.
CHKURKO M'A PROMIS DE ME TENIR AU COURANT DE TELLE MANIERE QUE JE PUISSE ALLER
SALUER LE PRESIDENT SOVIETIQUE A SON ARRIVEE.

3) LE CONSEILLER DE M. ELTSINE M'A INDIQUE QUE M. KOZIREV, MINISTRE DES
AFFATRES ETRANGERES DE RUSSIE, ALLAIT RENCONTRER M. BAKER A BRUXELLES, PUIS
RETOURNERAIT A PARIS OU IL SERAIT PROBABLEMENT RECU EN AUDIENCE PAR LE PRESIDENT DE
LA REPUBLIQUE, CE DONT ON SE FELICITAIT HAUTEMFgT ICI./.

DUFOURCQ




